Le pays des merveilles 


Devant huit mille' kilomètres de liberté fraîche 
Qu'une' senne' que tu déroule aux clapets des requins 
Il faut affronté Boule', pas plus de trois kilos 

Pour savoir que tes yeux ont pris couleur de l'eau, 
Des terres' des kanakes et permettent’ calédoniens 
Et comme le métro impuissant tu l'affrète 

Avec ta cuisine, sardines’, ta peau, tes fruits 

Je ne savais pas qu'un bac emmenait détresse... 
Ma psychose est guérie car tu l'as décidé 

L'eau du creek le sait comme l'œil des cocotiers 
Chaque" fois je reviendrai sur le bateau d'Léon 
Débarqu'rai à tes pieds, chez toi en colonie! 
Sachant la suspicion loin de nos dieux d'affronts 


Hiver 2007 2008 (été pacifique), à Poupette, encore une fois ! 


